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REVUE DES MARCHÉS 

MARCHES D'ORIGINE 
Buenos-Ayres, 10 ju in . 

Le cour» de l'or est à 194 80 0[0 piastres 
papier monaaie. 

Landsberg a \Y. , 14 juin. 
Arrivages à la foire de cette année 2,300 quin­

taux contre 2,000 en 1806. Tendance faible, ache­
teurs passablement nombreux. 

l ' r ix payés 80 à 125 Km. suivant qualité. 
Baisse de 15 R m . sur les cours de l'an der­

nier . 
Lavage satisfaisant. 

textuellement : I compte déterminé en cas de règlement anticipé. 
« Dans notre siècle, les relations politiques qui I » Avec son sens prat ique, il a compris qu'on ne 

rapprochent les gouvernements appellent les rela-I remonte pas un courant de traditions séculaires. 11 
lions commerciales qui unissent les peuples et con- | s'est seulement ingénié à ne pas souffrir de sa sou-
sacrent l 'œuvre de la diplomatie; il ne suffit pas | mission aux usages commerciaux de la Russie et 
d'aimer un pays, il faut apprendre à le connaître, i il a créé par tout des banques, des agences et des 
quand ce ne serait que pour l 'aimer d'une affection \ comptoirs qui lui facilitent ses transactions, sur­
plus éclairée et plus stable : il faut y voyager, il ; veillent ses intérêts, le renseignent et diminuent 
faut y vivre, il faut en étudier les habitudes et en | ses r isqu-s. Maintenant l 'Allemand voyage en 
parler la langue. C'est à ces conditions que les , Russie comme s'il n 'avai t pas quit té le « Vater-
échanges commerciaux s'établissent et que la réci- j land »; il y t rouve par tout des compatriotes, il y 
procité des bénéfices suit et fortifie la réciprocité i est chez lui. Toute catte force vive qui ne se chiffre 

Les statistiques nous montrent, ' en effet, par 
exemple, que la valeur totale des provenances alle­
mandes en l 'année 1895 ayant été de 5,000 dollars 
en somme ronde, celle du seul mois d 'avri l 1897 
s'est élevée, pour les mêmes provenances, à plus de 
49,000 doll., soit 50,000 doll. en somme ionde. Le 
total d'avril 1897 égale donc à peu près le total de 
l 'année entière de 1895. 

Cet essor n'est dû qu 'aux lignes de navigation 
de Hambourg et de Brème, sans lesquelles le 
merce d'ici n 'aura i t pu ainsi commencer à bat t re 
en brèche l'ancien système des importations inrii-

COTONS 
(Dépêche communiquée par M. L E O N CLERC) 

Liverpool, 1 8 j u i n , 1 2 h. 10. 
Vente : 12.000 balles. Marché soutenu. Acheteurs. 

des sympathies. C'est également ce que nos com-1 pas et qui provient de* relations personnelles de j rectes par les voies du nord et de la Nouvelle-

Janvie r -Févr . , 3 48 
Févr ier-Mars 

om-[ Mars-Avril 
Avril-Mai 
Mai-Juin 4 04 
Juin-Juil let 

patriotes n'ont pas su faire encore vis-à-vis de la ! l 'expérience et du sens intime du pay--, il le pos ; Or) 

MARCHÉS D'IMPORTATION 
Anvers, 18 juin. 

(par télégraphe) 
Un disponible,il a été t ra i té . . . balles Australie, 

217 b . P la t* , . b . Cap et . . . b . Espagne. 

Havre , 17 ju in . 
(De notre correspondant particulier) 

Laines. — Marché soutenu à la cote qui a été 
laissée sans changement, aujourd 'hui . 

A terme on a coté : 
75 b. juil let 119, 50 b. novembre 121, 75 b. dé­

cembre 121 , 25 b. mai 123,50. 

MARCHÉS DE CONSOMMATION 
ALLEMAGNE 

Berlin, 15 juin. 
La l'oire m laines a débuté en tendance faible. 

Un laines lavées, il n'a été vendu qu'une partie du 
domaine A't- l ' rochnov à 178 Km contre 166 Rm 
l'an dernier . Pour le reste, la hausso demandée de 
0 à 15 Rm sur les prix de l'an dernier n 'a pas été 
accordée, quelques lots meilleures laines moyennes 

M celles à 120 Km. 8.,it avec réduction de (s 
a 15 Km sur les e o o n du 1800. Laines moyennes 
inférieures très peu vendues,également avec baisse 
de 15 R m . 

Midi. — Affaires languissantes et tendance plus 
faible que ae matin. 

Fines laines ù drap ont obtenu 105 i 173, meil­
leures laines à drap 124 à 145, moyennes fines 
laines h d rap et à étoffes 112 à 123, moyennes 
<lit.o dite 100 à 120, inférieures dito dito jusqu'ici 
pou recherchées. 

6 h. soir. — Affaires excessivement caimes. La 
baisse des prix est plus forte que dans la journée. 
l i a été apporté en tout 8446 q U dont 0200 qtx 
vendus. La foire compte pour une des plus mau­
vaises que u^us ayons connue depuis nombre d'an­
nées tant pour les producteurs que pour les com­
merçants.Domaine de V a n i a a obtenu pour bonnes 
laines moyennes 115 Rm contre 31 n 1890. 

autori té , le bénéfice de leur expérience, d e l e u i s 
études et de leursituation sociale, enfin le concours ' encore, car l ' a rmateur américain doit faire cons 

duire des effets analogues. On dit souvent que le I d'une activité loj aie, éclairée et pleinement désin-j Iruire de nouveaux navires en vue de la ligne et 
tarif douanier de la Russie est t rop élevé pour y j téressée. cela prendra quelque temps, 
permettre l'accroissement de nos ventes. On dit » 11 faut espérer que ce sentiment ne demeurera 
aussi que la Russie se suffira bientôt à elle-mi'1 me. ! pas académique et que l'idée bientôt engendrera j mmmmmmamtwmastamMBBS^^SM^mm^mmmm^mummmu 
Les industriels russes s'en sont particulièreme-it ' l 'action. Le j o u r où des industriels françai* »ou-
vantés à Nijni-X'ovgorod. Mais leur légitime en- druiu bien venir eu Russie y établir de* agences, 
thousiasme excusait leur erreur et d'ailleurs la j y ouvri r des dépôts de marchandises et d'èchautil-
vive émotion qu'ils ont manifestée après le vote du j Ions et supprimer certains iataraaédiatirM inutiles 
congrès industriel et commeivial, relatif à la sup- ' et onéreux, c : j ou r -la. les importations françaises 

R O Y A U M E - U N I 
Bradford, 14 juin. 

Laines calmes mais plus recherchées, on cite 
quelques achats pour l 'Amérique. Laines Mohair, 
t ièsfermes, \ lpaea soutenues. 

Filés de laine calmes mais plus fermes. 
Tissus de laine sur automne avec affaires mo­

dérées. 

LA RUSSIE INDUSTRIELLE 
Chargé, l 'année derni i re , par le Département 

• les Affaires Etrangères , de la nrssion d'étudier 
l'exposition nationale russe de Mjni-Xovgorod, 
I L Maurice Verstraeto, Consul de France , vient 
de publier le résultat de ses observations. 

Bans ce .ravail il s'est at taché a présenter un 
tableau exact et complet de l'activité industrielle 
de la Russie et à faire ressortir, avec le détail 
nécessaire, les enseignements qui en découlent pour 
l 'exportation française. 

Les industriels et négociants y trouveront, sous 
une forme précise et toujours a t t rayante , rémuné­
ra lion des produits de l 'industrie rossa et l'indica­
tion des conditions dans lesquelles les articles fran­
çais sont susceptibles de répondre, à. côté d'eux, 
aux besoins d'une population de [dus de 120 mil­
lions d 'habitants. 

Voici la conclusion même par laquelle M. Ver-
straete termine et résume sa laborieuse étu le; nous 
no pourrions mieux faire que de la reproduire 

Russie. Quelques-uns des plus distingués d'entre 
eux ont entrepris le voyage, en réalité si facile et 
si court que Nijni-Novgorod; mais ils ne formaient 
qu'une élite et, par conséquent, qu'une exception. 

» Il est regrettable .que leur exemple n'ait pas 
entraîné en grand nombre les industriels, les ban­
quiers, les ingénieurs, tous ceux qui conservent 
encore chez nous le vieil esprit d'entreprise de 
notre race. L'exposition de Nijni-Novgorod eut 
fait passer devant leurs yeux, dans une claire 
vision, lVeuvre de quinze années de transforma­
tion, j 'allais dire de révolution économique; elle 
leur eût dévoilé toutes les ressources de cet em­
pire immense qui est un grand marché pour les 
produits de l 'étranger, un vaste champ d'exploita­
tion pour ses capitaux et dont l'évolution demeure 
loin encore du terme de sa course. 

» A défaut du voyage que nos compatriotes n'ont 
pas fait, j e souhaiterais que cette étude, au cours 
de laquelle j e me suis efforcé de mettre en relief 
la par t que les étrangers ont prise et peuvent pren­
dre encore au développement industriel de la 
Russie ou à l 'alimentation de son marché, put pro 

fê le : le Français , lui, ne l'a pas et malgré une 
fabrication plus soignée, un génie industriel plus 
fin et la supériorité d'un goût plus sûr, il est vaincu 
presque sans lutte par son concurrent gt rmanique. 

» Depuis une dizaine d'années, les industriels 
français sentent qu'un changement de front s'im­
pose s'ils ne veulent pas perdre les marchés étran­
gers. Ils ont espéré d'abord qu'ils parviendraient 
à les conserver sans efforts personnels, en char­
geant de cette mission les Consuls de leur pays : 
c'était se faire du rôle et de la puissance des Con­
suls «ne idée inexacte et oublier que d'abord il 
convient de s'aider soi-même. On sait toutes les 
injustes at taques, que le désappointement de gens 
déçus a dirigées contre les agents du corps consu­
laire. Mais cette période pénible n'est plus qu'un 
souvenir du passé. Le sentiment s'est fait jour 
que l'on devait voyager, nouer soi-même des rela­
tion» d'affaires et demander seulement aux Con­
suls ce qu'ils peuvent donner et ce qu'ils ne mar­
chandent jamais , c'est-à-dire l'appui de leur 

Et le succès de ces efforts va se développant. 
Les Compagnies de Brème et de Hambourg ont 
obtenu, de la par t des lignes de chemins de fer qui 
aboutissent à Gai veston, des tarifs de pénétration 
favorables pour connaissements directs à destina­
tion d'un grand nombre de villes de l'Oue3t et les 
nouveaux ta ' i f s de cette entente seront probable­
ment mis prochainement eu vigueur sur une base 
qui permet t ra k ces lignes de soutenir la concur­
rence avec les anciennes voies. 

. Juil let-Août. . 4 0 3 . / 
/ . Août Sept / • 
•'. Sep t . -Ocwbre3 57 . / . 

/ . Ootobre-Nov / . 
/ . INov.Décemb. 3 49 . / . 
/ . 5 Dec-Janvier / . 

Havre , 17 ju in . 

(De notre correspondant particulier) 
Cotons. — Ce matin, nous avons eu un marché 

très calme pour le disponible, low-middling New-
Orléans 50 ,75 . A terme on était plutôt acheteur à 
la cote qui a été établie comme suit ; ju in à novem­
bre baisse 12 c. 1(8, décembre à avri l baisse 25 c. 

A Liverpool, aujourd'hui , on a encore t ra i té 
15,000 b. en disponible, à prix sans changement 
pour les Amérique, en hausse de l i lGd. pour les 

Manchester, 15 ju in . 
Les tissus sont plus recherchés pour l 'Inde et on 

s'attend, si les pluies continuent là-bas, a un plus 
fort courant d'affaires. L a Chine, en outre , fait 
également un peu plu3 d'affaires. Les filés de coton 
américain pour la consommation sont plus faciles 
qu'il y a une semaine. Les filateurs pressent davan­
tage à la vente. Les t i l ispour l 'exportation ne mé­
ri tent aucune mentio-i spéciale. 

LIN, JUTE & CHANVRE 

pendant rien encore n'est venu changer l'an- j j u m o i good, de lp32d. à l j l ôd . pour les Surates 
cien état pratique des choses, en ce qui est du 
commsrce de France . 

En présence du succès des lignes allemandes, on 
ne peut que regretter l ' inertie des a rmateurs fran­
çais. 

C'est à regret ter d 'autant plus encore qu'un ar ­
mateur américain envisage actuellement sérieuse­
ment la question de créer avec des vapeurs amér i ­
cains, entre le Havre et Galveston, la ligne que 
nos a rmateurs se sont refusés à mettre sur pied. 

Si l'on voulait ag i r en France , on le pourra i t 

Les futurs qui avaient ouvert en baisse de 
l[128e, ont clôturé en hausse de I i l 28e sur hier 
soutenus. 

Ici, cette après-midi, marché toujours très 
calme; prix sans changement pour le disponible. 

A terme on restai t à la cote de ce mat in , mais 
acheteur ainsi. 

La deuxième de New-York donne 1 franc de 
hausse sur la première. 

Recettes 1.000 b. 

Londres, 15 ju in . 
Chanvres : Marché plus ferme; fair current Ma­

nille, s teamer ou voilier expédition lointaine ven­
deurs à liv. st . 14.15 cif. 

J u t e s : Calmes et plus faciles; bonnes premières 
marques natives, juin-juillet, vendeurs à liv. st . 
11.5 et nouvelle récolte à liv. st. 11 .17.6 cif., ache­
teurs de 2s. 6"d. à 5s. plus bas. 

Londres, 15 ju in . 
Cotons des Indes-Orientales calmes ; mêmes prix 

d hier. 

Saint -Pétersbourg, 12 juin. 
Lins : Les affaires sur place, pendant '•es deux 

dernières semaines, ont été presque complètement 
nulles. D'un côté il y a peu de marchandise ici et 
les rares lots disponibles se t rouvent en main 
ferme, d 'autre par t la demande s'est considérable­
ment ralentie. Eu conséquence la saison doit être 
considérée comme terminée et on ne s'attend pas 
à une reprise d'affaires avant automne, l'époque à 
laquelle on pourra mieux juger des perspectives 
de la récolte. Etoupes également sans affaires. 

Ls direetenr-Kèrsnt : A t r s sn RKHOUX 

linp. A L F R I D REHOUX, rue Neuve, 17. Houbaix. 

IVE 

pression des droits sur la foute, le fer et 1'; . 'monteront. Tout milite en ce moment en leur 
montré qu'ils étaient les premiers à douter du bien faveur, à commencer par la formation en Russie | 
fondé de leur opinion. En réalité, les importations | d'une bourgeoisie industrielle que les affaires ont i 
de la Russie augmentent . Elles out été de I enrichie. L a F rance est le seul pays au monde dont 1 
370,342,007 r. en 1801, 403,87!»,010 r . en 1802, j les produits puissent satisfaire pleinement aux ex i - ' 
(63,546,017 r . en 1893e t559 ,571 ,718 r . en 1804. jgeneea d 'une civilisation qui se développe et qui | 

Elles ont même dépassé pendant cette dernière 
année le chiffre qu'elles atteignaient en 1884,avant 
que In régime protectionniste eut pris dans l'em­
pire son plein développement. Elles représentaient 
alors une valeur de 537,072,008 r . 

» L'Allemagne et l 'Angleterre sont les fournis­
seurs principaux de l 'empire des tsars . Ces deux 
pays prennent même une impor tan te de plus 
en plus grande. Leurs ventes augmentent comme 
le montrent les chiffres qui suivent : 

Importations Importations 
allemande*. anglaises. 

(Valeur en roubles 
1890 114.635.«63 93.340.453 
18;'l 103.269.386 83.059.815 
1898 1 1.653. 176 10l.177.S77 
18OT.... 101.184.074 118.414.851 
1894 I4 t .976.0 t9 132.75S.918 

>> La France, au contraire, n'occupe qu'un rang 
modeste sur la liste des pays importa teurs . S a pa r t 
s'est chiffrée en 1804 par 28,123,0 10 r. La men­
tion de l'effacement de notre pays a dû être faite 
sans cesse dans les chapitres qui précèdent Elle y 
revient même parfois comme un refrain monotone 
et affligeant. Quelles en sont les causes i Celles 
mêmes qui sur tous les autres points du monde 
provoquent le recul de la marchandise française 
devant la marchandise allemande, c'est-à-dire 

devient plus raffinée 
» Ce n'est pas seulement l ' importation de nos 

marchandises que nous pouvons développer en 
Russie, c'est aussi celle de nos capitaux. Jo ne 
parle pas, bien entendu, del capitaux que des ren­
tiers prudents au tan t que sages placent eu fonds 
d 'Eta t , j ' a i en vue ceux qu'un industriel engage 
dans une entreprise et dont le rendement dépend 
sur tout de son t ravai l , de son expérience et de son 
énergie. 

» En. contribuant à la mise en valeur des im­
menses richesses naturelles de la Russie, nous pou-
fairede ceux de nos capitaux qui sont oisifs un em­
ploi t iès rémunérateur ,nous pou vous aussi créer des 
centres qui serviront plus tard de points d'appui à 
notre influence et à nos intérêts. 

» La colonie française de Moscou avec des en­
treprises industrielles et commerciales très pros­
pères, son at tachement à la patrie et son dévoue­
ment profond au pays dont elle partage l'existence, 
offre à cet égard un bel exemple qu'il est encoura­
geant de rencontrer . Il semble d'ailleurs qu'il perce 
maintenant en F iance comme une inquiétude, une 
curiosité plus grande des possibilités industrielles 
et économiques existant hors de nos frontières et 
que- le revirement qui se produit dans nos habi tu­
des commerciales se manifeste au point de vue 
industriel. Ce désir d'expansion est d'un heureux 

r L T , " ^ ^ u»*"=u*>ju'a« a o e . u a . i u c e e s L - i . - u u e e . r a v e n i r , e n effet, appar t ient à ceux qui 
i ignorance des marches étrangers et 1 insuffisance ° f

 l 

de notre éducation commerciale. j M n a a r a a n m a n m n B n a a n „ M ^ a a a 

» Nous sommes des sédentaires, nous attendons 
le client é t ranger . Nous prétendons lui imposer j 
nos modèles, nos mesures et nos règlements de j 
comptes. Pour un peu, nous nous moquerions de 

C o u r s dix*. X 4 3 J \ a i r * Î O Q ^ 

LAINES PEIGNÉES 

LIVRAISON 

SITUATION COMMERCIALE 
A . G A L V E S T O N 

Galveston, le 11 mai 1897. . . Les exportations 
ses coutumes et nous dirions encore après plus ! de Galveston, du 1er septembre 180ô au 1er mai 
d'un siècle: « Comment peut-on être P e r s a n ! » | 1807, ont présenté une valeur de 45,542,428 dol-

» L'Allemand, qui, plus que l'Anglais, est notre ! lars , soit, au taux de 1 doll. s 5 fr. 2 0 : 
concurrent, agit différemment. En Russie, il s'est j 230,820,525 IV. 
plié aux habitudes du pays, et, tandis que le F r a n - La par t de la France, comme pays de destination 
çais estimait qu'en dehors d'un crédit de 00 jours j de ces envois, a été, en ces huit mois, de 7,351,504 
il u'.v a pas de salut il a, lui, accordé les longs ter- doll. B 38,222,024 fr. Tous ces produits ont été 
mes d'usage et accepté le paiement à 6 mois, 0 portés au Havre sur navires anglais, 
mois et même 12 mois de date. 11 n'a pas non plus j Quant aux importations durant le même laps de 
p étendu se couvrir par les lettres de change dont i temps, elles ont été de 518,079 doll. —2,607.330 
1' mploi est profondément contraire aux coutumes | fr. L ' importat ion totale de l 'année 1895 avai t été 
d ; commerce russe, mais il a accepté le règlement j de 337,178 doll. Ce sont surtout les produits alle-

r chèques à échéances convenues et avec un es- mands qui ont bénéficié de l 'augmentation. 

Janvier . 
ê"êvriei . 
Mira 
Avril . 
Mai 
Juin 
Juille', 
Août 
Septembre 
Octobre. . 
Novembre.. 
Décembre.. 

R O U B A I X - T O U H C O I N C t 

Peignés de La Plata 
et da l'Uruguay 

Type unique 

4 00 
4 00 
4 OJ 
4 ( 0 
4 OJ 
4 00 
4 • 0 
4 00 
4 00 
4 00 
4 00 
4 00 

3.95 
3 975 
3 97» 
3.975 
3 975 
3 9 75 
3 97:> 
3 97 S 
3 975 
3 9.5 
3 975 

Laines en suint 
de Buenos-Ayres 

Rendemen t 3 6 0(0 

Cote précédente 

1.15 
1 15 
1 16 

1 !3 
1.14 
1 14 
1.115 
1.15 
1.15 
1.15 

1 15 
1 15 
1 lti 

1 13 
1 14 
1 14 
1 115 
1 15 
1 15 
1 15 

L E I P Z I G 
(,pvr téUgrap!*, 

T j p a 

BUENOS AYRBS 

B D'ANVBKS 

Cote précédente 
MAKIS 

175 
175 

Cote <m jonr 
«Ar.t? 

a 20 
3.20 

OPÉRATIONS 
B O T J B A . Z 2 C - T O T T H O O I l S r O -

Tendance calme 

Laines peignées Jain--m-- • ••• •*. . . . 
Type in ique Juillet 5 000 » i ' o o 

5 003 i J 975 

Août ".'.'..'. ". '.. '. '. 
» . . . . . . m . . . . 

Septembre... lo.Coo . 3 975 

• • .... 
Octobro . . . . . . . . 

Novembre . . . lu COù • 3^975 

Décembre . 5 OOO 
10.000 

3'975 
3.95 

Janvier . 

LAINES PEIGNÉES LAINES B R U T E S 

MOIS 

LIVRAISON 

J a n v i e r . . . 
F é v r i e r . . . 
Mars 
Avril 
Mai 
Juin 
Juillet 
Août 
Septembre 
Octobre . 
Novtmbre. 
Décembre . 

A N V E R S 
(jior téUgrapt.r) 

Peignés Buenos Ayres 

Allemand B 

Cote précédente 

3 
3 
3 
3 

3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 

875 
875 
875 
875 

925 
BtS 
925 
9 Ci 
M 
s;5 
875 

875 
878 

875 
875 

A N V E R S 
(par tiWgraphtj 

S u i n t d e LA P l a t s . 

T y p e C 

Cote rrôeédento 

1 .215 
1 .215 
1 .215 
1 .215 

U 2 0 
1 .20 
1 205 
1 .21 
1 .21 
1 .21 
1 .21 

1 205 
1 21 
1 «1 
1 21 

î 20 
1 20 
1.20 
l . f O 
1 2 .5 
1 205 
1.205 

Ï . E H A V R E 
(par télégraphe) 

Bmenos-Ayrec 
Prima bonne courante 

36 0/0 

Cote précédente 

1 21 
1 .23 
1 2 Î 
1 233 
1 235 
1 185 
1 19 
i 195 
1 20 
1 .205 
1 .21 
1 21 

1.21 
1 .23 
1 .23 
1 235 
1 .235 
1 .1S5 
1.19 
1 . i 9 5 
1 M 
1.205 
1.21 
1.21 

Février 5.000 • 

Mars • 

Avril » 

Laines en suint Ma;..." ;;•;; . 
TOTAL ! 5 000 k . 

Tendance calme 
Typa B Janvier . . . . 10.P00 k. 

Février 15 OOO • 
Mars • 
Avril • 
Mai 5 0O0 • 
Juin 5 003 • 
Juillet 30 000 » 
Août « 
Septembre • 
Octobre 5 0"00 » 
Novembre. . . 25 000 • 
Décembre.. 10.OOO . 

TOTAL 105 000 k . 
En suint, on a traité 375 balles. 

L E I P Z I C f 
Tendance calme 

TOTAL 15 000 k . ._( 

Annonces Légales Ventes diverses ASSOGiéoaGOmmanÛitair 

A V I S 
im\SSrHUE COOPERATIVE 

MACHINES A VAPEDK , v 2 
! pour cause dïnsullisance de fore 

DES 3 VILLES 
à l ' I e r » , | i r « ' s d e t ' r o i v 

Dans leur reuu ;on du H 1 nul 
IsiiT, I M s r l m i m s t r a l e a M »> la 
Urasseï c >< r j t ivo « L'Uotoa 
I o< :( Villes •> <iut ininiin • c o m m e 
adra ia l t t r a t ea r -d i r ec tea rM.Loa i^ 
l i r ropee r t , a s H o u b a i x , s a rem­
placement de M. Alphonse Chaa-
t ry , a d m i n i s t r a t e u r - d i r e c t e u r dé 
in i - s ionna i re . 

Dans leur r éuu iou g é n é r a i ' du 
I I min 1897. Isa ac t ionnai re» do 
la l t ra -senccoop6ra t ivf :« L'L'mon 
des 3 Villes ». ont s o m m é ad­
min i s t r a t eu r M. Iu les Verdi-1, de 
Houbaix . pour une pér iode de 
cinq a n s . s a r s œ p l a e s t n s s t de 
M. Alphonse C d a u t r y , démis-
s l o n n a ' r e . 

M. .Malfait fils, d'> Croix, a é té 
Dommé «ixiéme a d m i n i s t r a t e u r , 
pour une i l u r i e do q u a t r e SB*. 

l . ' i ' in iMHioi i î l e <><M» o h l i 
« a i i w n w d e c e n t I r a n * * - , 
a v e c l u t é i ' è t H d e q u a t r e 
| > o u r c e n t T a u . a é t é v o t é e 
p a r 4 7 0 v o i x s u r 5 7 7 . 

L 'AdminisIrateur-Directeur , 

2I97.M Louis (.KYSl'KRRT. 

ihev 
nlii- ,-nl 

111 !•• 1 

-lit 110 a vapeur hvritoutale Howel, 

trente chevaux! fies machines sont 

S'àdiesser tXi'.rujWiiiur-Chocqueeï 

ENSEIGNEMENT 

On demande ausocié ou comman­
ditaire pou Tant apporter t.. KQ -o ;i 
100,1300 fr., pour 1 éprendre a Boa-
IKHX établissement inJostriel rap­
portant de beaax béaetfees. Garan­
ties d.' premier ordre. E r m e 
A.B.L.R., bar.du in ini:il.àO.V.<3-VHis| 

COMPTABILITE,:, 
• I d e 

tmi 

anuMS 
Cienihe l'adresse 
il . HVli ',:<3',i 

A u N 1 lerd un depuis di-s au­
ne. -, désire représenter, pour toute 
la llollands, une maison de pre-
r lier ordre de Kuuoaix ou de Tour-

a i l l e d e •a i l le 

1 
rapide. Passer un an au Collège de 

! ht-jean, a Mar|rate<.\nglet»rre),n n 
loi 11 de Donnes. I'..mue table, grande 
l i b e l l e , p o s i t i o n t u s s a l i n i t é : r e u -

I dez-vous des londoniens. Prix de 
I la pension, tout compris, juniors 
! liv. st. in: senioi», liv. st. M. S'ad. 

au Principal le lleverend Henry 
J. imy M. A. '.r.tti 

daines. On répondra seulement aux 
offres des maisousqui peuvent con­
courir avec les maisons en t ros du 
premier ordre établies eu Hollande. 
Ayant les rerlillcats les plus sérieux. 
Ecrire aiiraiM- Agent » i la li­
brairie S .s. Polak.Jodeubreestraat, 
0 j . à Amsterdam. Misai 

Immeubles à louer 

ADXCAPITâLISTES^in^u'is 
immeubles de grand rapport, n tué l 
d a m Ici Klan.ires. — b a d . a 11. J. 
• an de Hone, lecevtur particulier 

ilaud. te 9o-'.i.11.. 

MaiscD avec jardin à louers'J 
boiilpv.ir.l d'Arnieiitiéres, n» 5J 
loyer t.900 fr.,«-oat[iri5 peintures et 
fiapiers poses. S'ad. 49, rue de ûor-
, aine, Uouban . 9651-12194 

â rpa. lementSkCliamlires 
A LOUER 

l ' n b l ï o l t é é c o n o m i q u e : Cria 
q u e m e n t i o n d u n e l i g n e d e 
c e t a b l e a u a e p a l e v i n g t o » « - j 
m u t H; s i x J o u r s : u n f r a n c ; | 
q u l n a e j o u r s : d e u x f r a n c s ; ] 
n o m o i s : t r o i s f r a n c s . Ce t a ­
b l e a u e s t p u b l i é d s n s l e s d e u x 
é d i t i o n s d u « J o u r n a l d e H o u ­
b a i x » / s o i r e t mar in* . 
Chambra seriMe*,rtM SeCaasel, i.y 
IpattrlemêmU aarnm on non, me 
île la «a re , lï.">. 

/>lMiirtrrsefcam6rr*9<iriirt, 98. rue 
de ta Posse-aax-Cnéne . 

Lhamhm sarnft i ou non, me du 
Sied-Abreuvoir. K. 

Quartier, me de Lille prolnneee. :<5 
. lariier, rue do la ' 'onference. le. 
Ihtimbrts girniet, 1. me Jure» De-

re^oaucourt. 
li <i.r «koatam, M, boulevard Mon­

tesquieu. 

, I OFFRES 
FMPLOI 

REPRÉSENTANT dXTche™ 
ter demanilr un représentant con-
naissant parfaitement la clientèle, 
poui la vente a. la commission de. 
cutOM et déchet £ de coton. S'ad. à 
n» :i:ti3. n u i soins de l'Agence de 
publicité Neyioud et ton, IV, Queeti 
Victoria S t Londres. '4337V 

Représentation à Londres 
l u m* s o r t a n t b i e n ;<n c o u r a n t 
d u •iKirch<- a n g l a i s <li-.ir<-
rr-|>r. '*i 'n1«.r l i o n n e s m a i s o n s 
pou-- rAn::!« ' l< ' r r« ' e t l ' c \ p i i r 
l a t i n. E c r i r e A. Y. t., b u r e a u 

m a l . i t i r i 

CONTRE-MAITRE ,d,„;;rdTmâ: 
! tnre de laine peignée et mi l te, ma­

rie, ienne, instruit, demande place 
Ronbaix, Tourcoing i»n étranger. 
Déférence* de 1er ordre, certificats 
nombreuses années de service en 
deu i maison!*. Prendre adresse bu-

, rean do journal. .978^—4.1 M 6 

FABRICÂNTiS OU NÉSOCiANTS 
l a i n a g e s é e r u s o u l e i n l s o u 
l i s s e s l a n l a i s i e . t - o n l e e l i o n s 
e t « l r a p e r i e K . désireux trouver 

| combinaison poer se f;: rr rep; --
• sentersaus grand fiais n.n ttceul i 
î le p r e m i è r e i-Ate, ;, n.iri* i t i 
lleim-, peuvent ècrireoia 

II. Gaucher, 61, roc d- , 

MGAZDEROUBAIX 
m u vmXXJkmuvnm 

le Chauffage et la Force motrice 

BAISSE DE PRIX 

• • i i l l a t e il'.iiiinu>iii:><|lie nour 
ruerais , iraranll contenant *£<> à 
2 1 !>,i> d ' a z v t e . U ir.T.O les lim 
kilot'S. Par quanti té supérieure, a 
1.000 kilom le p m est réduit a 
•il r r . 5 0 . Paiement comptant. 

• e n i l r e s î l e c o k e pour calori­
fères. , t o c e n t i m e s l'hectolitre. 

t ' e n o r ^ i s pour fabrication du 
mortier et allées de jardin l O e e a 
t n i e s l hectolitre. 

M a c l i e f e r a de premiêre' 'iialiiè. 
à enlever a l'usine a j:<z de nou-
baix. Le elianot a t cnevaux, 0,ô0 
a 1 cheval. 0, i l . 

S'adresser rue de Toiirrcis?. 58, 
à Ronbaix, ou a I l s i n e â G a z d 
Croix. 91900 — tuon 

l l u i i b a ' .3 ' 

GRAINES, SEMENCES | 
P O T V O K R K S 

K O U K R A « È K Ë 8 
MF. F L E U R S 

N I C O T I N E P U I t i : 
Maison de tnutr con/ionc, 

fondée nt ISÏU 
F. IMftTAKKW QCfeTC 
5, rue desSept-A'jdchi:';. ' ILIK 

l-ai'iu ft ar.ro eatalo,." - illus­
tre avec in îicatiousd .-ollare. 

MUA. I.n maiso» rtt la 
•fw/e vtndit'd tel ereuuru rècol-
l 'w par elle. iO'J..s t aws 

COCHER-DOMESTÏQUt. S 
mande QD bon cocher-domestique, 
célibataire» de 30 a L0 ans, sortant 
de maison bourgeoise. S-aU. ar« nue 
de Duukcrqr.e, Ldle ^l:,i)0 

LOiiORESu;;s,;:Ke!:!,er^,"y:!!;: 
ine ma 

sion i un- les articles de Koubail , 
pour - i représentation. Kerérences 
de l u ordre. S'ad. a A Cl-'. SÏS7, 
aux M.insde MM. Nevroud et Son, 
«soi ' de public,! . 1t. Qoeen N 

•t. Londres. •. • i . . : i d 

hEPRÉSENTANT *%£%, 
relation s sol ides avec les marchands 
en ( n - de nonveauti s et les tab, , -
eant en arot de manteaux et blou­
se i • ir daines, di sue la repieseu-
talion générale, a Londres, d'une 
niai on fab,M|uatit de sesn t s , soie­
ries, cotonnaoes on . loflesdrapees 

S'ad. a ,1. i.. Si Kollingtou liark, 
I. nidres. 1337] 

lan t du service, désirs place au 
mois i,,, à looioees. S'adiesser au 
bnieau du journal. M.l<J3d 

nafte, valet de cham­
bre et cuisinière. Excellentes réfé­
rences exigées. Prendre adresse au 
bureau du journal. Ï1371—'.33;9 

n i D r P T r H U d'une grande inai-
U l n t i l i l L U n soo, peienage c ; 
Il 111 ii i.-. demande place à houbaix 
on environs. Ecrire I). lî.. bureau 
du journal. 4;U6a 

pênes et doublures-
a \ a o , voyajié de nombreuses sn-

• la clientèle, la,Hem s et 
nouveautés, du Midi, désirant re­
prendre les voyages, offre ses ser­
vices à mai roi serien-e. Au be-oin 
accepterait représentât ion pour 
Pans . — Gaston. S, villa Georges 
iruu de Pans , 129), a Colombes 
(Sslae). I3353d 

DIVERS 

TaiOMPKE 
Accordéons, 

brevet fran­
çais n» 19968V, 

it les meil-

19 I | î 
-vec In tou-

eiies. z registres. 2 doubles soul-
llels, 10 tons, protéKe-couis, etc,. 
seulement « r r . 2 .1 . n» f3 à 3 
choeurs, lOfr.; no j? , « chœurs. Il 
fi. Cithares à accords, * fr. S0. Mé­
thode et emballage gratis. Port 
l fr. îâ. — En vente cher, l'inven­
teur seulement l'riedr. .Much le r , 
V i ' i i e n r a c l e . '*, W e s t p l i a i l e . 

t330i 

AVIS IMPORTANT 
S e u l n i o v e u p r a t i q u e . É l i s 

portée d • tous, puni se faire <iuel-
ipies r e v e n u s à l a I t o n r s e 

Boursier compétent, indépendant, 
vin^t-cin-r années de bourse, ayan t 
appartenu aux maisons les plus 
importantes et les plus notables, 
vous adressera sa lettre particu­
lière explicative. 

Ecrire A. K u v e r t r c r , rue Vi-
visBae, as bis. Farta, W3.ni 

*GÛÉRÏSON? 
Certaine et Radicale 

AFFECTIONS 
1» la P E A U 
Darlrts.Eczèma ,Acnê 

PêoHaais. Hardi 
Prurlto, Pytlrlaaia 

» l m i dé> p'ia'ei el 
Ulctrea varlquaux d i n 

C e r c n g e p a s du 

I.LUSO'iiÏAMI.llu-Si.Jï'Miitieii'iiili-llijor 
do «SfitjBi I ' " , 0 , rue d e Turin, PARIS. 

Conaulti*"4ratu>tei parcorraSD. 

L a N a t u r e , fiente de* sciences illustrée, HENBJ DE 
DE r.\nvii,i,i:, rédacteur en chef, (Masson et C1 :, t 'Jitours, 
120, Boulevard St.-Germain, Paris.) — Sommaire du 
il" 1254, du l ï iuin 1897. - Le Thar ou Jliaral. par 
E. Oustalet. — Le vieux neuf, par A. de Kochas. — L ae 
tion des forces centrales. — Les voitures sans chevaux, au 
siècle de Louis XIV, par le capitaine L. de N. — Les 
origines de la houille, par l 'h. Glangeaud. — Les fermes à 
chiens en Chine, par M. — Tirage rapide de clichés photo­
graphiques, par G.M. Moulins et meuiiêries-houlangenes 
du système Schweitzer, par G. Audhui. — Jetons français, 
par J.-F. Gall. — Une cloche élecli'iiiuo, par D. L. — Recti­
fication des ares de cercle, par E. I 'eraux. — Falsilicatton 
des confitures, par G. Mareschal. - Lampe à pétrole à in­
candescence Aller, par J. Laiïargue. — Chronique. — Aca­
démie des sciences : séance du 8 juin 1897, par Ch. de 
do Villcdeuil. — Récréations photographiques, par Magus. 
Ce numéro contient 10 gravures cl le bulletin météoro­
logique de la semaine. 43381a 

Le Correspondant . — Revue périodique paraissant le 10 
et le 25 de chaque mois.— lO.juin 1897.— I. Montalembert, 
M. Tliiers el la question d'Orient, d'après des documents 
inédit. E. Lecanuet. — II. La France et le Siam, — A pro-
pos ou voyage du roi de Siam à Paris, X. — III. L'instruc­
tion religieuse dans l'enseignement secondaire, J. Guiraud. 
— IV. Eue statue à un émigré, Edmond Biré. — V . La 
forêt d'Argent. — v. , Alfred du Pradeix. — VI. En prêtre 
américain. — Le révérend l'ère Hecker. — U N . . Comte do 
Chabrol. - VIL L'alcoolisme et ses remèdes. — H. Lfl lise 
et l'alcool, Maurice Vanlaer. - VIII. Poésie et prosodie. 
A propos d'un livre récent, Henri Chantavoine. — IX. Les 
loisirs d'un historien homme d'état, L. de Lanzac de La-
borie. — X. Re\ue des sciences, Henri de l 'arville. — XI. 
Chronique politique, Louis .loubert. — XII. Bulletin biblio-
grapbi iue. 

Prix de l'abonnement ; l 'aris, départements et étranger, 
un an, 36fr.; six. mois, 18 fr. Les abonnements partant 
du 1er de chaque mois. On s'abonne à Paria, aux bureaux 
du Correspondant, rue de l'Abbaye, 14, dans tous les 
bureaux de poste et chez loua les libraires des départe-
n e n t s . 43330d 

L e Monde I l l u s t r é . — « , Quai Voltaire, Paris. — 
Sommaire du n" 2ot>8 du 12 juin 1S07. — Gravures. — 
Paris : La semaine des fleurs : Les roses, à l'exposition 
d'horticulture. - Départements : La catastrophe de Voiron 
(Isère). — Lit de la Morgue. — La Morgue, à son entrée à 
Voiron. — Maison inondée : Entrée de la Grande Rue et 
place d'Armes. — Bois de la scierie mécanique Bourgeat. 
— Portion de maison enlevée à Paviot. — Grille du château 
de Moirans. entraînée par les eaux. — Saint-Quentin 
tNord) : Inauguration du monument commémoratif de la 
ville contre les Espagnols. — Pose de la première pierre 
du Palais do Justice. — Abyssinie : La mission Nera/zini 
(Portraits). — Sénégal : Le nouveau pont métallique de 
Saint-Louis. — Marine : Le Masséna, nouveau cuirassé de 
guerre. — Portraits : Le général Hagron, nouveau chef de 
la maison militaire du président de la République.— Boaux-
Arls : Les amis de la maison, tableau de M. Ch. Monginot. 
— Théâtre illustré : Ut Bodinièie : Chanson en crinoline. 
•- Mme Mily-Meyer. — M. Fugère. 

Texte. — Chroniques : Courrier do Pans , par Pierre 
Véron. — Théâtres, par IL Lcmaire.— Concours de chicis 
de berger, par E. Ponvosin.— Le Masséna, par J. Ecorner. 
— Plume et ancre, par Léo Claretie. — Chronique des 
Beaux-Arts (Pompôi). par O. Merson. — Sport, par Archi­
duc. — La catastrophe de Voiron, par X. 

Explication des Gravures, Revue Comique, Caricature 
à l 'Etranger, Bibliographie, Echecs, Rébus, Récréations, 
Vêlocipédie, etc. 

En supplément : l'Epingle noire, roman de G. Lenôtre. 
— Illustrations do Parys . 

Lo numéro : 50 centimes. 43380a 

COURS DE PEINTURE k DE DESSIN 
à l ' u s a g e d e s d e m o i s e l l e s 

DiriRéF par Mlle C . D F . S A I \ T - A M O f l t . diplômée à Paris, an con 
cours rie 188» pour l'enseignement du dessin, tel, r u e > a t i n n a l r - , 
L i l l e Réception : le mercredi toute la journée.— R o n b a i x , 16, r u e 

VOITURES PLIANTES ATTELABLES ET A BRAS 
perfectionnées 

l y s t è r r x e E 3 " ^ T l V i : i r \ X 

Voitures types visibles 242,rue ûe rAlma,Ronbaix 
Cette voiture, qui passe 

par les portes et les al­
lées les plus étroites, qui 
n'occupe qa'uue place 
•us,guidante, remplacera 
bientut tontes les an­
ciennes voitures à bras. 
si encombrantes et si 
difficiles à remiser. 

Euvoi f r a n c o de prix-
courant, sur demande 
alTranchie faite à 

Victor BESÈME 
•Ht. r u e d e l ' A i m a 

a K O t l I A I X f.Nord) 
agent exclusif pour les 
départements du A'ord de 
lu Homme et du l'as-dc-
Calcus. W S W - t l S M 

W C a T J V E m r - t J R E HÉ LA ^ 

BRASSERIE DE ST-AMAND 
A ROUBAIX 

SPÉCIALITÉ HE HIKIIKS FINES EN iiOITEILl.ES 
lt<>nl>»i*ieiim-. '<« M o s c o v i t e . 

M. r ces bières, c'est 1rs adopter + Adresser les commandes, r u e s t - A m a n d , 39 , HOUBAIX + 

C H O C O L A T 
s u p é r i e n r 

VA. 

CHICORÉE eilra 

LA MAGICIENNE1 

Marquu I>. !•'• sur ctain g 

BEURRE D'OOSTCAHP garanti pur 
à 2 , 9 0 ^ kilo g 

MAISON CETNRALE DE LA LAITERIE D'OOSTCAMP 
A ROUBAIX,RLE DU BOIS, 13 

— 8 T J C C T J E S A L E S — 

A B O U B A I S 
«tue (lu Bois. 13; 
itnc de l 'Industrie.!: 
Hue Pierre-de-ltoubau, 151; 
Pue Pierre rte-Ronhaîx, 58; 
Hue de l'Epeule, 191; 
Bue de Tourcoing. t55; 
Rue du Tilleul. 117 et 139, 
Houlevard de Strasbourg, 116; 
Hue d'Alsace. 8t; 
Hue du Collège. S9. 
Rue de la Halle, 9; 
Rue Nntre-Oame. Î7; 
Rue de In Chaussée, », 
Hue llpcrêmc. 37; 
Rue Turgot. 68; 
Rue du Lisutenaut-Castela,u,4. 
Place de la G a r e . l » ; 
Rue du Port. 86: 
Hue de Naples, 88. 
Hue du Curoir, M. 
Rue du Collège, 33 
Boulevard de lleaurepaire, 173 
A P A H I Î » — Rue Vivienue. 26. 

*** T O T J R O O I N Q 
Rue .le l'HHel-de-Ville, *); 
Rue Je liand. 91; 
Rue du filleul. 16 : Debu-ny, 
Hue de Houbaix. 55 : Oeroy. 

A . C R O I X 
Epicerie du Tonneau d'Or, à 

la Croix-Winche. 
Ruedela(;are..-hi>7.M.n:ivivler 

A . • W A T T K B L . O S 
Salembisr-HotlelMeq.r Caraot. 

A L y a - l e i - L a n n o y 
Wallays, rue du Bois. 

A . L . I L . I . B 
Rue Esituermoise, 18. 
A ROI I.Ot.M-',-«*t H-Mlvlt 

Rue de la Lampe, 32. 
>S- O A I . A I 3 

A I IEI t t 'K-s l 'H-UBK 
épie, modèle, pl.de l'E^ti s 

•icaino et sur les mottes de 

Le Gaz â la portée de tous 
La Compagnie du Ga; de Houbaix met d la dtaMat-

Uon du public, commecela se fait à Lille, des compteurs 
à p a i e m e n t p r é a l a b l e pot» ' la vente du gaz au dé­
tail; ces compteurs permettent d'obtenir, d tout instant, 
du gaz au moyen d'une pièce de tO c e n t , (Von- les cir­
culaires). Da7is ce prix, pour lequel on obtient 3 3 3 
l i t r e s de gaz, est comprise la location du branchement, 
du compteur, de la tuyauterie et des appareils-, moyen­
nant ce prix le placement des compteurs et de la distri­
bution du gaz se fera donc sans frais. 90790 

J o u r n a l de l a J e u n e s s e . — Sommaire de la I f » 
livraison (12 .luin 1897). — Lo roi du timbre-poste, par 
G de Beauregard et II. de Gorsse. — Artistes en clieveux, 
par Pierre de Moriel. — I n e contrefaçon des rayons X, 
par Daniel Bellet. — Lettres du régiment par Louis d'Or. 
— I a circulation sur le pont de Brooklyn. — Le eliemm 
de Damas, par Danielle d'Arthe/.. — La couture adoucit 
le* mœurs . — Les escaliers mobiles, par L. Viator. 

Abonnements : Un an, 20 fr. Sir mois, 10 fr. 
1 ! a , . w . i 0 e t c10, 79, boulevard St-Gcrmain, 79, P a n s . 

4o379d 

•Revue des Deux Mondes .— 15, rue de l'Université, 
Parts. — ?r»n-,iaire de la livraison du lô Juin i997. 
— I. L'Académie Française au XVIIe" siècle, par M. Gaston 
Boissier, de l'Académie française. — II. Temple d'amour, 
deuxième partie, par M. Rcmy Saint-Maurice. — III. Les 
conservateurs et la démocratie, par M. Jacques Piou. — 
IV. Une science nouvelle. — La sémantique, par M. Michel 
Bréal, de l'Académie des Inscriptions. — V. Cas de con­
science, première partie, par lan Maclaren. — VI. Le mo­
nopolo de l'alcool, par M. Raphaol-Georges L o v y . — V U . 
La Cour d'Ass.ses de la Seine. — v. Projet de réformes. — 
I. Le l'Kcrutement du jury . — Le futur président d'assises, 
par- M. Jean Cruppi. — VIII. Revue littéraire. — La 
« royauté » de Mme Geofl'rin, par M. René Doumic. — 
IX Kevue musicale, — Le \ aisseau fantôme à l'Opéra 
Comique. — L'étoile à l'Opéra, par M. Camillo Bellaigue. 
— X. Revues étrangères. — L'autobiographie d'un roman-
ciel'hollandais, par M. T . de W y z e v a . — X. Chronique 
de la Quinzaine, histoire politique, par M.Francis Charmes. 
— X. Bulletin bibliographique. 

Pr ix de l'abonnement : Paris, un an, 50 fr.; six mois, 
2tjfr. ; trois mois, 14 fr. Départements, un an, 56 fr. ; 
mois, 29 fr. ; trois mois, 15 fr. Etranger, un an, 62 fr. ; 
six mois, 32 fr. ; trois mois, 17 fr. — Les abonnements 
partent du 1* et du 15 de chaque mois. 43400d 

Certifie l'insertion Nr Imprimerie du Journal de Ronbaix. — ALFRED REBOUX, rue Neuve, 17 
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